L’école de Prague
Le cercle de Prague a développé une des conceptions structuralistes les plus importantes. Fondée en 1926, à l’initiative du linguiste tchèque Mathesius, l’école linguistique de Prague a regroupé de nombreux linguistes. Parmi eux, les Français Tesnière, Benveniste et Martinet. Cependant, ce sont essentiellement les trois linguistes russes Karcevskij, Jakobson et Troubetzkoy qui ont ouvert la voie aux travaux de cette école, dont les principaux ouvrages portent sur la phonologie :
Principes de phonologie (Troubetzkoy, 1939) 
Principes de phonologie historique (Jakobson, 1931)
Traité de phonologie diachronique (Martinet, 1955) 
Les principes de l’école de Prague
· L’école de Prague considère non seulement la langue comme un système, mais encore comme un système fonctionnel. La langue est un produit de l’activité humaine qui a une visée, un but. C’est un système de moyens d’expression qui vise à la réalisation de l’intention d’exprimer et de communiquer qui anime le locuteur.
· Le meilleur moyen de connaître le système qu’est la langue est l’analyse synchronique. Cependant, il n’y a pas, comme chez Saussure, d’opposition tranchée entre une perspective synchronique et une perspective diachronique.
Les études de l’école de Prague 
· L’école de Prague a travaillé sur la distinction  du son comme fait physique, du son comme élément fonctionnel du système. Celui-ci n’est intéressant que dans la mesure où il exerce une fonction de différenciation de signification. Il faut donc répertorier les phonèmes, déterminer leur degré d’utilisation et de combinaisons, décrire l’impact en morphologie des différences phonologiques.
· L’école de Prague a étudié la forme des mots ou des groupes de mots, la morphologie, ainsi que leurs combinaisons syntaxiques. C’est ainsi que l’on doit à cette école, et plus précisément à Mathesius, la notion de la perspective fonctionnelle de la phrase.
L’école de Prague s’est intéressée aux fonctions du langage. Jakobson en a dénombré six. Celles-ci peuvent être réparties en deux groupes principaux : celles par lesquelles le langage parle du monde et celles par lesquelles il parle de lui-même (la fonction dénotative ou référentielle, la fonction émotive ou expressive, la fonction conative, la fonction poétique, la fonction phatique, la fonction métalinguistique).
		Si l’école de Prague a réalisé de nombreuses études sur des questions de langue littéraire et poétique, son apport essentiel reste incontestablement la phonologie. C’est par la théorie phonologique qu’elle a le plus influencé la linguistique ultérieure. 
Notons que la filiation entre cette école et la linguistique fonctionnelle, développée par la suite par Martinet, est clairement établie.  
